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C’est une grande nouvelle pour le clan Manaudou : Laure a été sélectionnée pour prendre part à la plus prestigieuse des compétitions sportives. Elle représentera la France aux jeux Olympiques d’Athènes ! Flo est surexcité quand il apprend qu’il aura le privilège d’aller en Grèce avec sa famille. Là-bas, il assiste avec des étoiles plein les yeux au triple sacre de sa grande sœur. Laure lui avait prouvé au moins une chose : on n’a rien à perdre à suivre ses rêves. Elle y avait cru, et ces Jeux lui avaient donné raison.
Alors que sa sœur fait la Une de tous les journaux et magazines, Flo se prend à rêver lui aussi de podiums… Et son grand frère Nico semble convaincu qu’il a tout pour obtenir lui aussi, un jour, le tant convoité or olympique. Les deux frangins plongent alors dans un entraînement quotidien intensif – pas toujours facile de bien s’entendre !
En dehors des bassins, Flo doit dire au revoir à sa chère Sam, qui part elle aussi à la poursuite de ses rêves, dans une autre ville. Heureusement qu’il peut toujours compter sur ses fidèles alliés Val et Momo pour lui remonter le moral ! Mais une question le taraude : et si la seule façon de devenir un champion était de quitter Ambérieu ?


Personnages
Florent, dit Flo : Le « P’tit Flo » est devenu grand ! Toujours incapable de tenir en place, le benjamin de la famille Manaudou excelle dans les bassins, suivant fièrement les traces de sa sœur Laure. À son tour, il rêve de médaille olympique…
Nicolas, dit Nico : L’aîné des enfants Manaudou a passé des années à entraîner Flo et, même si c’est difficile pour lui de voir son petit frère voler de ses propres ailes, il n’est jamais bien loin pour l’applaudir et l’encourager.
Laure : Avec son caractère bien trempé, elle sait ce qu’elle veut, et elle fait toujours tout pour l’obtenir… Ce qui lui a plutôt bien réussi dans les bassins ! Mais après s’être éloignée de la compétition pendant un moment, elle est irrésistiblement attirée par l’appel des jeux Olympiques de Londres qui se profilent…
Val :Voisin des Manaudou, il est le meilleur ami de Flo depuis toujours. Après avoir fait les quatre cents coups ensemble, les deux jeunes hommes partagent tous leurs rêves, leurs secrets et leurs doutes. Toujours aussi fan de mécanique, Val a pu s’offrir la moto de ses rêves !
Momo : L’ancien capitaine de l’équipe de handball de Flo répond toujours à l’appel quand son ami champion de natation est de passage dans le coin ! S’il n’a plus ses dreadlocks, il n’a rien perdu de son sens de l’humour.
Dorian : Quand Flo arrive à Marseille, il se lie immédiatement d’amitié avec ce boute-en-train originaire d’Ajaccio qui n’a pas la langue dans sa poche. Partageant les mêmes centres d’intérêt, les deux nageurs passent leur temps libre à jouer à la console et écouter de la musique.
Jean-Luc Manaudou : S’il n’est jamais loin du terrain de handball de Meximieux, le père du clan Manaudou a sans cesse l’esprit tourné vers les bassins dans lesquels excellent ses enfants Laure et Flo.
Olga Manaudou : Ancienne championne de badminton, réservée, peu démonstrative, Olga ne manque pas une seule compétition de ses enfants et ne se prive jamais de commenter leurs exploits ou leurs défaites.



Chapitre 1
Sans-faute
Au bord du bassin, les pieds au ras des vaguelettes, Flo rajustait ses lunettes. Les aiguilles de la pendule de la piscine d’Ambérieu indiquaient 9 h 06. Bon sang, ce qu’elle était froide, cette eau ! Comme d’habitude, le natif de Villeurbanne ne mourait pas d’envie de plonger. Les objectifs avaient pourtant été clairement fixés en accord avec son entraîneur , qui n’était autre que son frère. D’abord, les championnats de France – les vrais, en grand bassin –, qui se tiendraient l’an prochain en Alsace, du 23 au 27 mars 2011. Puis les Mondiaux de Shanghai, quelques mois plus tard. Autant de perspectives exaltantes qui, en cet instant, lui paraissaient extraordinairement lointaines.
Car pour l’heure, il devait s’accommoder du présent, et le présent ne lui convenait guère. Il avait rêvé de rejoindre Laure au Cercle des nageurs de Marseille, mais cet objectif-là paraissait inaccessible depuis que sa grande sœur avait décidé de prendre sa retraite sportive. « Plus tard, lui avait-on fait comprendre. Montre-nous ce que tu vaux. » Jusqu’à nouvel ordre, donc, il resterait à Ambérieu. Et l’échéance la plus proche restait celle des championnats de France jeunes à Rennes, sur 50 mètres, en avril de cette année. Sa vingtième année.
Sur les quatre nages, il avait plus ou moins décidé de laisser tomber le dos. Nico, son coach, ne voyait pas cette désaffection d’un très bon œil. Mais son petit frère insistait. Il allait se spécialiser en sprint dans les trois autres nages (nage libre, brasse, papillon) : c’était déjà pas mal, non ?
Prenant place sur un plot, il guettait le signal du départ. Un coup de sifflet retentit, et son corps se détendit. Au cours de ces derniers mois, ils avaient beaucoup travaillé le plongeon. Plaquer son menton contre sa poitrine, ne pas regarder devant soi. Gainer, bien rentrer la tête, garder les mains collées l’une sur l’autre. Le corps droit (la tête, le tronc et les jambes sur une même ligne), les coudes serrés, les orteils pointés – chaque détail comptait, surtout sur une distance aussi courte, et pouvait à l’arrivée se traduire par un gain vital de quelques centièmes…
Flo nageait à présent, tournant autour de son axe, enchaînant les gestes comme il l’avait fait des centaines de fois déjà. La perfection ne pouvait s’atteindre que dans la répétition, l’ajustement précis et progressif des détails.
– Lorsque le bras revient vers l’avant, lui avait expliqué son frère, qui avait analysé des dizaines de vidéos, ton épaule doit sortir de l’eau, entièrement. Quand le bras appuie vers l’arrière, il faut qu’il disparaisse sous la surface. Ensuite, il est primordial que tu restes vigilant. Ta tête doit rester dans l’alignement de ton corps, ne pas dépasser de la ligne de tes bras. Et n’oublie pas ta propulsion. La clé, c’est la régularité. Des mouvements du bassin amples, le haut du corps qui reste fixe. Une position profilée dans la coulée, des ondulations de grande amplitude. 
Songer aux battements de jambes, à la position de la tête et des mains, prendre les bonnes inspirations, au dixième de seconde près… Les gens ne s’imaginaient pas. À la télé ou dans les gradins, ils regardaient les nageurs progresser tous à peu près au même rythme, et ne se doutaient pas un instant des trésors de technique que chacun déployait. Plusieurs fois, Flo avait essayé d’expliquer ça à ses amis Momo et Val.
– Tenez, même un truc qui va vous paraître idiot, comme les battements de jambes…
– Ça, avait raillé Momo, c’est clair que ça m’échappe.
– Ouais, eh bien le nombre de paramètres auxquels il faut penser, avait répliqué le nageur en portant son verre d’eau minérale à ses lèvres, c’est juste… dingue !
– Comme quoi ? avait demandé Val. Quels paramètres ?
– Le tonus des chevilles, par exemple – clairement pas mon point fort. Leur flexibilité. L’équilibre des battements, l’orientation. La force, aussi.
Ce jour-là, il leur avait montré ses mollets, baissant ses chaussettes. Il leur avait fait tâter ses cuisses. Et ses deux amis avaient opiné, gentiment largués. De toute évidence, leur petit Flo était passé dans une autre dimension depuis quelques mois. Déjà, c’était devenu un géant. Il mesurait près de 2 mètres ! Et puis, il prêtait une attention accrue à son alimentation, à son sommeil, à sa concentration, etc.
 
– Tu vas devenir une vraie machine de guerre, si tu continues, avait lancé Momo sur le ton de la raillerie.
Devant l’expression absolument sérieuse de son ami, cependant, son sourire moqueur s’était effacé. Flo prenait l’affaire très au sérieux. S’il se lançait dans la compétition, c’était pour gagner, pas pour faire de la figuration.
Val, lui, le soutenait davantage. Les ambitions de son ami, non seulement il les comprenait à présent, mais il les encourageait.
*
*     *
Arrivé au bout du bassin, le jeune champion tendit les bras, effectua une rotation – timing au dixième de seconde près – et, poussant de toutes ses forces avec ses pieds, se propulsa de nouveau.  « Le sport le plus monotone du monde », lui avait un jour confié sa sœur, qui ne plaisantait qu’à moitié. Ce n’était pas entièrement faux, mais c’était aussi ce qui le rendait si fascinant. Tout se jouait… à rien. Impossible de négliger quoi que ce soit.
Laure… De nouveau, ses pensées allaient vers sa sœur. À Ambérieu, on n’avait jamais cessé de le questionner sur elle. L’annonce de sa « retraite » en 2008, bien qu’elle ne constitue pas une véritable surprise, avait été vécue comme un traumatisme par ses fans. Pour Flo, cette mise à l’arrêt changeait clairement la donne : tous les regards s’étaient tournés vers lui. Désormais, il était en première ligne. Un Manaudou en remplace un autre. Mais combien de temps cela durerait-il ?
Il sourit. Il connaissait sa sœur. Elle en avait marre, elle rêvait d’autre chose. Pas de risque qu’elle revienne de sitôt sur sa décision…
– Bon.
Il arracha ses lunettes. Il était arrivé presque sans s’en rendre compte. Accroupi au bord du bassin, chronomètre en main, son frère secouait la tête en signe de mécontentement.
– Si nul que ça ? demanda Flo.
Nico se redressa.
– On va oublier cette course. Tu n’y étais pas, hein ?
Florent se hissa hors de l’eau, s’assit sur le rebord du bassin, ôta son bonnet et se massa les paupières.
– C’est ma faute. Petit souci de concentration.
Il se leva. À son côté, son frère regardait les autres nageurs du bassin effectuer leurs longueurs.
– Tu ne peux pas te permettre ce genre d’errements, Flo. Rennes, ça va arriver vite, et si tu ne marques pas les esprits là-bas, la suite risque d’être compliquée.
« Et adieu Marseille… », songea le jeune champion.
Mais, bien sûr, il garda cette pensée pour lui. La vérité, c’est qu’il espérait toujours partir. Et que le sujet, entre lui et son frère, était devenu tabou. Descendre dans le Sud, ça signifiait changer de coach. À coup sûr, la pilule serait difficile à avaler pour Nico. Il se sentirait dépossédé. Floué, même. Était-ce une raison suffisante pour continuer ici ? Flo pensait que non. Reste que le moment n’était pas venu d’entamer les grandes manœuvres. D’abord, Rennes.
*
*     *
Quelques mois plus tard, au bord du grand bassin, Florent s’avançait en confiance. Des semaines, des mois passés à nager, nager, nager, sous le regard sévère de son entraîneur. Et il n’avait cessé de progresser, il le savait : jour après jour, ses chronos s’amélioraient. Il avait gagné en muscles, de nouveau. Il avait gagné en technique, en précision, en concentration. Il se sentait à l’aube d’une ère nouvelle. C’était maintenant ou jamais.
Ce fut maintenant.
Impitoyable, presque mécanique, Flo remporta cette année-là trois médailles d’or : en nage libre, brasse et papillon. À ses adversaires, devant un public breton acquis en grande partie à la cause de ses champions, il n’avait laissé que des miettes.
Bien sûr, ce n’était qu’un championnat « jeunes ». Il aurait droit à quelques papiers dans la presse locale, et ce serait tout. Mais le tableau de marche qu’il s’était fixé, pour l’heure, était respecté à la lettre.
Ses amis, sa famille, étaient évidemment très fiers de lui. Et ils le lui firent savoir, qui en l’appelant, qui en lui adressant des SMS enthousiastes. « Champion du monde ! », s’était même exclamé Momo. Certes, c’était quelque peu exagéré, dans un style très momo-esque. Mais Flo, qui depuis quelques mois ne raisonnait plus qu’en termes de dates butoirs, ne pouvait s’empêcher de se projeter vers le jour où ces mots ne seraient pas prononcés en vain.
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